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S O C I É T É S  A N O N Y M E S  D A N S  L’ I N D U S T R I E  D E  L A
C H A U S S U R E  E N  C I S L E I T H A N I E  J U S Q U ’A  L A  F I N  D E  

L A  P R E M I ÈR E  G U E R R E  M O N D I A L E

Svatopluk Herc

Cette étude examine le rôle des sociétés anonymes dans l’industrialisation de l’in-
dustrie de la chaussure en Cisleithanie. Dans cette région, la fabrication de chaus-
sures fut longtemps aux mains de petites entreprises artisanales traditionnelles. Les
sociétés anonymes jouèrent un rôle important dans l’industrialisation de cette
branche en permettant une concentration de capital et de production. L’étude se
concentre sur le développement des sociétés anonymes de la chaussure pendant la
Première Guerre mondiale. L’économie de guerre fut marquée par des interventions
publiques considérables qui conduisirent à une administration centrale et à une
répartition régulée des matières premières et des produits finis. Cela soulève la ques-
tion de savoir dans quelle mesure les sociétés anonymes réussirent-elles à exister dans
de telles conditions. L’article en arrive à la conclusion que les sociétés anonymes su-
rent s’adapter avec succès aux conditions de guerre et renforcèrent leur position sur
le marché. Cela contribua au boom de fondations de sociétés anonymes dans les
années d’après-guerre.

L’ A R I S T O C R AT I E  E T  L A  R É F O R M E  F O N C I ÈR E  P E N D A N T
L A  P R E M I È R E  R É P U B L I Q U E  T C H É C O S L O VA Q U E  

( 1 9 1 8 - 1 9 3 8 )

Positions, stratégies, identités

Dita Homolová

Après la fondation de la République tchécoslovaque en 1918, la noblesse perdit son
statut exclusif et les privilèges qu’elle avait détenus sous la monarchie des Habs-
bourg. La nouvelle élite fit clairement comprendre que la noblesse ne jouerait pas un
grand rôle dans la République – pas en politique et pas dans la vie publique. Ce qui
fut particulièrement douloureux pour la noblesse, ce fut la grande réforme foncière
à la suite de laquelle de nombreuses familles nobles perdirent une grande partie de
leurs biens qui avaient été souvent en leur possession pendant des siècles. Dans son
étude, l’auteure reconstruit les stratégies auxquelles les représentants de la noblesse
en Tchécoslovaquie eurent recours pour sauver au moins une partie de leurs biens de
la confiscation. D’une part, elle montre que certains nobles tentèrent avec des
moyens juridiques légaux ou en utilisant leurs relations auprès d’hommes politiques
influents d’obtenir des règles d’exception dans la réforme foncière. D’autre part, elle
examine les réseaux que les nobles tissèrent pour faire entendre leur cause – notam-
ment aussi auprès de la Société des Nations. L’étude s’achève avec l’année 1938
durant laquelle l’espoir des nobles en un retour aux « vieilles conditions » fut défini-
tivement détruit par les Accords de Munich.


